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la pudeur, devint enceinte d’une fille qu’elle mit au jour et
abandonna sur une montagne voisine du lac Ascalon, où elle se
précipita, après avoir tué son séducteur, dans le désespoir qu’elle
avait conçu d’une faiblesse dont elle ne pouvait supporter la
honte. Mais les dieux, touchés de son malheureux sort, la changèrent
en poisson depuis les pieds jusqu’à la ceinture, et conservèrent
la partie supérieure de son corps dans son état naturel.
Composé monstrueux qui, pour le dire en passant, a fourni à
Horace l’idée de ce vers si connu :



Desinit in piscem mulier formosa superne[1]




Quant à sa fille, elle fut nourrie par des colombes, et elle
prit de cette circonstance merveilleuse le nom de Sémiramis,
qui en syriaque signifie colombe des champs. Parvenue au trône
d’Assyrie, elle décerna à sa mère les honneurs divins, et prescrivit
l’abstinence du poisson comme un des principaux actes
du culte de la nouvelle déesse. Elle ordonna également qu’on
eût un respect religieux pour les colombes : en tuer une, même
par mégarde, était un sacrilége qui devait s’expier par une
mort violente. Après une règne glorieux, elle eut aussi son
apothéose. Ses peuples, disposés à la regarder comme une divinité
par l’admiration qu’elle leur avait inspirée, furent persuadés
qu’elle s’était métamorphosée en un des oiseaux qui avaient
soigné son enfance, et qu’elle présidait encore sous cette forme
aux destinées de l’empire. C’est ainsi qu’elle obtint à double
titre le nom de la Colombe ; mais elle n’en eut jamais la douceur,
car elle fit périr le roi Ninus, son époux, pour régner à sa
place. Qu’on ajoute à ce crime les guerres que les Babyloniens
firent dans la suite aux Israélites, guerres d’extermination commandées
souvent par les oracles de son temple et conduites toujours
sous des enseignes décorées de son image, on aura alors


	↑ Presque tous les commentateurs ont prétendu que c’était d’une sirène qu’Horace voulait parler, en peignant dans ce vers une belle femme dont le corps se termine en poisson ; mais il n’y a aucun mythologue ni aucun monument de l’antiquité qui aient représenté les sirènes comme femmes-poissons.
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